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EDITO : 
 

Aimer, c’est tout donner 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
Dans quelques jours, après avoir traversé la    

douleur de voir Jésus condamné à mort et crucifié,     
éclatera pour nous la joie de Pâques !  

Mystère de la vie donnée par Dieu : sans effacer 
la réalité de la souffrance et du mal, nous croyons et nous 
expérimentons que nous pouvons nous en relever. Nous 
croyons que Dieu veut pour nous la vie, aujourd’hui et 
pour toujours ! Quelle bonne nouvelle, impossible à     
garder pour nous ! 

Que la joie de donner nos vies, en commençant 
par les petits actes de notre quotidien, éclaire nos            
visages, nos paroles et nos gestes.  

Que nous soyons d’infatigables et d’audacieux 
messagers de l’Evangile, car Jésus nous l’a promis : « Et 
moi, je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin du 
monde. » (Mtt 28,20) 
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Au caté : qu’affirmons-nous en disant « Dieu se donne » ? 
(module des primaires) 

 

Dans notre chemin vers Pâques, ce module nous invite à repérer comment Dieu se donne à 
travers son Fils, et comment à notre tour, avec le don de l’Esprit Saint, nous pouvons donner et servir. 

Dès l’origine, toute vie est un don précieux et gratuit de Dieu. Par son amour inconditionnel, 
Dieu s’est fait proche en nous donnant son Fils pour que nous ayons la vie en abondance. Jésus, 
par ses paroles et ses actes, est l’Incarnation de l’Amour, lui qui s’est abaissé et a donné sa vie pour 
nous sauver et nous libérer : « Or, la preuve que Dieu nous aime, c’est que le Christ est mort 
pour nous, alors que nous étions encore pécheurs » (Romains 5, 8). Par la résurrection, Dieu donne 
à l’homme une vie nouvelle. 

En rendant grâce à Dieu pour tous ses dons, nous pouvons nous 
aussi donner gratuitement, sans attendre aucune contrepartie. Lors du 
lavement des pieds, Jésus, à genoux, s’est fait serviteur de ses            
disciples. Jésus n’a jamais fini de nous apprendre la gratuité : à son 
image, c’est en nous tournant vers notre prochain par amour, en nous 
faisant serviteur, que nous lui manifestons combien il compte pour nous. 
L’Esprit transforme notre vie qui est pour le Christ et pour les autres, 
enracinée dans l’amour du Christ. En donnant un bien, du temps, de 
l’amitié, on donne un peu de soi-même, sans savoir ce que les autres 
en feront ; et l’espace libéré est disponible pour être rempli à son tour 
par autre chose, pour recevoir, embellir et enrichir sa propre vie.  

Faisons nôtre ces paroles de Jésus rapportées par St Paul : « Il y a plus de bonheur à 
donner qu’à recevoir »  (Ac. 20, 35). 
 
 

A la messe : la « préparation des dons » 
 

Depuis le Missel romain de Paul VI (1969), on ne parle plus       
d’ « offertoire » mais de « préparation des dons », pour          
désigner ce qui se passe lorsque la prière universelle est    
achevée et que l’assemblée s’assied. 
Le mot « don » nous rappelle que tout nous est donné par Dieu, 
y compris ce que nous lui offrons ! 
Le grand et unique moment d’offrande de la messe est celui où 
le Christ lui-même s’offre à son Père et nous offre avec lui : c’est 
la prière eucharistique qui l’exprime et le réalise. 
Les gestes du Christ lors de son dernier repas sont répartis en 

4 moments : 
– « il prit le pain » : c’est la préparation des dons.  
– « il rendit grâce » : c’est la prière eucharistique. 
– « il le rompit » : c’est la fraction du pain (pendant laquelle on chante « Agneau de Dieu »). 
– « il le donna » : c’est la communion. 
Ainsi la préparation des dons est le premier geste par lequel, à la messe, l’Église répond au             
commandement du Seigneur en faisant, en mémoire de lui, ce qu’il a fait à la Cène. 
Seul un autel « vide » dira l’importance de ce qui va se passer, parce qu’il sera prêt à recevoir           
dignement le pain et le vin : il est la table du « repas du Seigneur ». « C’est un usage à recommander 
que de faire présenter le pain et le vin par les fidèles » au prêtre ou au diacre qui les reçoit et les 
dépose sur l’autel. 
D’autres dons (argent, dons en nature) peuvent aussi être apportés, mais ils ne doivent pas être 
déposés sur l’autel, qui ne reçoit que le pain et le vin pour l’eucharistie. 
Ayons à cœur de donner du sens aux gestes que nous posons, et d’aider les enfants à y participer ! 
 
(D’après le guide « Du bon usage de la liturgie », et le site https://liturgie.catholique.fr/la-messe/la-liturgie-eucharistique/) 

https://liturgie.catholique.fr/la-messe/la-liturgie-eucharistique/
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Bible : « Je donne ma vie pour mes brebis » 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
« Le Bon Berger donne sa vie pour ses brebis. » 
 

Après avoir lavé les pieds de ses disciples et mangé la Pâque, Jésus leur explique le sens de 
sa propre vie : « Il n’y a pas de plus grand amour que de donner sa vie pour ses amis. » Puis il sortit 
au Jardin des Oliviers pour faire la volonté de son Père. 

Moi, à 17 ans, cette parole de feu s’est inscrite en mon cœur, et j’y pense à chaque messe : 
« Ceci est mon corps… Ceci est mon sang versé pour vous… Faites ceci en mémoire de moi. » Je 
vois les moments où je le fais, me réjouis ou peine à le faire. Et je me suis souvent demandé pourquoi 
« il fallait, selon les Écritures, que Jésus monte à Jérusalem, souffre, soit mis à mort et qu’il ressuscite 
le 3ème jour » ? 

« Il fallait… » ? Oui, je l’ai compris, car c’est une exigence intérieure de l’amour : comment 
exprimer son amour pour sa femme, son mari, son enfant, son ami si ce n’est par le don de sa vie, 
de son temps ? « Il fallait selon les Écritures… » ? Oui, puisque les Écritures témoignent du dessein 
de Dieu avec les hommes : rassembler ses enfants dispersés dans l’unité d’un même amour. 

« Qui m’a vu a vu le Père. » Donnant sa vie, Jésus, Messie d’Israël et Fils de Dieu, exprime 
la bonté du Père et la vérité de nos cœurs à travers la sagesse de la Croix. Et je le vois, c’est ainsi 
que dans notre faiblesse la force de l’amour accomplit en Jésus l’œuvre du Père, Bon Pasteur de 
l’humanité. 
 

P. Olivier Teilhard, doyen de Chèvremont  

« Moi, je suis le bon pasteur ; je connais mes brebis, et mes brebis me connaissent, 
comme le Père me connaît, et que je connais le Père ; et je donne ma vie pour mes brebis. 

J’ai encore d’autres brebis, qui ne sont pas de cet enclos : celles-là aussi, il faut que je 
les conduise. Elles écouteront ma voix : il y aura un seul troupeau et un seul pasteur. 

Voici pourquoi le Père m’aime : parce que je donne ma vie, pour la recevoir de nouveau. 
Nul ne peut me l’enlever : je la donne de moi-même. J’ai le pouvoir de la donner, j’ai 

aussi le pouvoir de la recevoir de nouveau : voilà le commandement que j’ai reçu de mon Père. » 
Jean 10, 14-18 
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Contempler « Dieu se donne » devant le chemin de croix 
(église Sainte Croix, Sochaux, paroisse Bon Pasteur) 
 

Les œuvres d’art « peuvent aider à vivre l’expérience de la rencontre avec Dieu par le biais de la 
contemplation de leur beauté. » Elles «  touchent le cœur et permettent d’intérioriser le message de 
la foi » (Directoire pour la Catéchèse n° 209-210).  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

À Sochaux, l’artiste Jean Olin (de son vrai nom polonais Sigismond Olesiewicz, 1894-1972) 
est l’auteur d’un très beau chemin de croix. Ce peintre, décorateur, illustrateur, graveur, arrive en 
France en 1921 et travaille, entre autres, avec la commission d’art sacré du diocèse de Besançon 
pour la restauration de diverses églises (Nancray, Beure, Mamirolle…). Son œuvre gardera toujours 
un caractère un peu oriental et slave.  

Il réalise en céramique (plaques de 20cm x 30 cm environ) les 14 stations de l’église, dans 
une palette sobre (3 couleurs : blanc noir vert). Ce n’est pas la représentation réaliste des scènes 
douloureuses qu’il a recherchée, mais l’expression de la vision intérieure qu’il en avait. 

Ici ou ailleurs, partout où cela est possible, nous vous invitons à lire avec les enfants la        
Passion du Christ grâce aux chemins de croix de vos églises : le don de sa vie sur la croix, jusqu’à 
la résurrection, est la manifestation ultime et entière de l’amour de Dieu pour l’humanité. C’est le 
cœur de notre foi que nous contemplons et que nous annonçons. 
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Ils l’ont dit ! Ils l’ont fait ! Prière et partage en temps de Carême : 
(des pages construites avec ce que vous nous partagez : à vous la parole et l’image !) 

En ce temps de Carême, les enfants du caté des 

deux paroisses Saint François d'Assise et Marie 

d'Espérance, accompagnés des catéchistes, se 

sont retrouvés pour vivre ensemble deux Ateliers 

"Bricolage". Deux samedis après-midi pendant 

lesquels ils ont laissé libre cours à leur créativité 

dans la joie et la bonne humeur. Leurs réalisations 

seront vendues à l'issue de la messe des Rameaux 

et l'argent récolté sera remis à l'Association 

AKAMASOA de Père Pedro qui vient en aide aux 

personnes démunies de Madagascar. 

 

 

 

 

Paroisse St Pierre : après-midi réflexion/action avec le 

CCFD. 

 

Une vingtaine de catéchistes rassemblés à 

Chauveroche pour un temps de halte bienvenu 

autour de la Parole de Dieu   
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Prier et chanter : « Aimer c’est tout donner » 

 

 

 

 

 

 

 

 

(base du jalon collectif « Dieu se donne » 

paroisse Notre Dame de la Paix-Montenois) 

 

 

Aimer, est-ce vraiment « tout donner » ? 
 

Morceaux choisis d’un dialogue entre Sophie de Villeneuve (Radio 

Notre Dame) et le père Raphaël Buyse, de Lille (2020) 

 
Tout donner, n’est-ce pas un peu trop ? 

Ce sont des paroles très exigeantes et                   
mystérieuses. Si elles sont mal entendues, elles peuvent 
être source de crispations ou de culpabilisation si l’on croit 
qu’on n’en fait jamais assez, ce qui n’apporte pas grand-
chose à la foi chrétienne et n’est guère humanisant. 
 
Que peut-on dire alors de ce texte de Thérèse de          
Lisieux, qui est pourtant très beau ? 

Je pense que Thérèse a dû vivre cela peu à peu, à 
petites touches. Il s’agit d’accueillir la vie que Dieu nous 
donne et de lui répondre.  
 
Comment concilier une vie que l’on aimerait                   
accueillante à l’amour de Dieu, avec la difficulté que 
nous avons à reconnaître la volonté de Dieu dans nos 
vies qui sont parfois difficiles ? 

Dieu n’a pas de volonté particulière sur les êtres  
humains, je ne le crois pas en tout cas. Je crois que 
l’unique désir de Dieu est que nous déployions, chacun, ce 
que nous portons au plus intime de notre être. Tout notre 
travail – et c’est parfois un travail difficile et douloureux – 
consiste à découvrir ce que nous sommes dans les          
profondeurs, et à déployer nos talents et nos capacités, le 
meilleur de nous-mêmes. Nous cherchons la vie, et           
acquiescer à la vie demande par moments de renoncer à 
certaines choses. 
 
Aimer, ce ne serait donc pas « tout donner », mais   
consentir à ce qui vient, et qui nous fait parfois       
changer de route… 

La sainteté à laquelle nous sommes appelés n’est 
pas une forme d’héroïsme, c’est une sainteté ordinaire qui 
se tisse au fil des jours. 

Pour écouter ce beau chant :  
Clic ici 

 

 

https://www.youtube.com/watch?v=mxEBjsMSefA
https://www.youtube.com/watch?v=uE5R5YtHuds
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Formations, propositions, infos  

 

Une journée de rencontres et de ressourcement entre 

femmes, le 4 mai prochain Clic ici : 

 

Vous ne connaissez pas encore la newsletter du diocèse ? Pour recevoir chaque semaine les 

informations, événements et sujets d’actualité, inscrivez-vous en deux clics :  

https://www.diocese-belfort-montbeliard.fr/sinformer/newsletter/ 

 

Prochaines formations à 20h : 
 
*En visio le lundi soir 
*À Montbéliard : chapelle Sts Pierre 
et Paul, 32 rue du Petit Chênois 
*À Belfort : 7 rue Voltaire  
(cure St Joseph) 
*À Mathay : Place de l’église 
 
 
Dieu appelle et envoie  
(CM2, 3ème année de caté) : 
Mardi 02/04 en VISIO 
Mercredi 03/04 à Montbéliard 
Mercredi 03/04 à Belfort 
Jeudi 04/04 à Mathay 
 
Chemin vers le Pardon  
(CE2, 1ère année de caté) : 
Lundi 08/04 en VISIO 
Mardi 09/04 à Montbéliard 
Mercredi 10/04 à Belfort  
Jeudi 11/04 à Mathay 

 
Le module de Profession de Foi  
« Aimés de Dieu, appelés à vivre » 
sera présenté à toute personne qui en 
fera la demande : n’hésitez pas ! 
 

Sur inscription à 
pastoralecatechetique@diocesebm.fr 
ou 06 38 03 68 55  
ou nos portables personnels 

Bibles, BD et livres enfants, livres de réflexion et romans, 
cartes… : ayons le réflexe  

espaces-accueil-librairies Siloë : 
 
- BELFORT, 6 rue Porte de France. Tel 03 39 02 02 06 
Lundi : 14h30-18h30 
Du mardi au samedi : 
de 9 h 30 à 12 h 15 et de 14 h 30 à 18 h 30 
 
- MONTBÉLIARD, 5 place Saint Martin. Tel 03 81 91 88 14 
Du mardi au samedi : 
de 9 h 30 à 12 h 15 et de 14 h 30 à 18 h 30 

https://www.diocese-belfort-montbeliard.fr/agenda/pelerinage-des-femmes-2024/
https://www.diocese-belfort-montbeliard.fr/sinformer/newsletter/
mailto:pastoralecatechetique@diocesebm.fr
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Et pour tous les jeunes de nos groupes de 5 èmes : la saison 5 de Sport & Spi !  

C’est maintenant qu’il faut s’inscrire (nombre de places limité) :  


